
 
 

J’ai fait ou je faisais: différences et explications 

 

J’ai fait ou je faisais? Quelle est la différence entre ces deux formes que les étudiants confondent 
souvent? Comment distinguer et utiliser correctement le passé composé et l’imparfait en français? 
Retrouvez toutes nos explications ici, avec des astuces et des exemples concrets. 

1. J’ai fait: le passé composé 

●​ “J’ai fait” correspond à la première personne du singulier du verbe “faire” au passé composé. Le 
passé composé se conjugue avec l’auxiliaire “être” ou “avoir” auquel on ajoute un participe 
passé. 

●​ En français, on emploie notamment le passé composé pour parler d’une action précise, 
ponctuelle, terminée. 

Hier, j’ai fait les courses. 

La semaine dernière, j’ai fait une erreur. 

Le passé composé est le temps du passé le plus utilisé en français. 

●​ Attention: on écrit “j’ai fait” et non pas “j’ai fais”. C’est une erreur que commettent souvent les 
Français: ils confondent le présent “je fais” (avec un s final) et le passé composé “j’ai fait” (avec 
un t final). 

2. Je faisais: l’imparfait 

●​ “Je faisais” correspond à la première personne du singulier du verbe “faire” à l’imparfait. 
L’imparfait se forme à partir du radical de la 1re personne du pluriel au présent, auquel on 
ajoute les terminaisons suivantes: -ais, -ais, -ait, -ions, -iez, -aient. Ainsi, le verbe “faire” se 
conjugue de la façon suivante à l’imparfait: 

je faisais, tu faisais, il/elle faisait, nous faisions, vous faisiez, ils/elles faisaient 

●​ On emploie notamment l’imparfait pour parler d’habitudes ou faire des descriptions dans le 
passé. 

Quand j’étais petit, je faisais beaucoup de sport. 

Je faisais attention en roulant, car la route était complètement gelée. 

L’imparfait est le deuxième temps du passé le plus utilisé en français, après le passé composé. 
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●​ Attention: “je faisais” se prononce “je fesais”, avec un e muet: [fəzɛ]. Normalement, la graphie 
“ai” se prononce [ɛ] ou [e] en français; le premier “ai” de “je faisais” fait donc figure d’exception, 
une exception importante à retenir! On retrouve ce e muet à toutes les personnes du verbe 
“faire” à l’imparfait: je faisais, tu faisais, il faisait, etc. 

3. J’ai fait ou je faisais: astuces et exemples 

Voyons maintenant des astuces et des exemples pour mieux comprendre la différence entre “j’ai fait” 
et “je faisais” et, plus généralement, pour mieux choisir entre le passé composé et l’imparfait. 

●​ La plupart du temps, le passé composé renvoie à une action terminée dans le passé, alors que 
l’imparfait décrit une action en cours dans le passé. 

Autrement dit, le passé composé relate un événement, tandis que l’imparfait sert souvent à installer 
un décor ou à évoquer un contexte. Comparons les deux phrases suivantes: 

Hier, j’ai fait la cuisine: j’ai préparé une quiche, on s’est régalés. 

Hier, je faisais la cuisine quand la voisine a sonné à la porte. 

On sent bien ici la différence. Dans la première phrase, “j’ai fait” correspond à l’action principale. C’est 
une action terminée, avec un résultat clair: on a mangé la quiche! 

Dans la seconde phrase, “je faisais” décrit une action en cours dans le passé. Cette action est 
interrompue par un événement ponctuel, exprimé au passé composé: “la voisine a sonné à la porte”. 

Pour mieux comprendre, on peut utiliser une image: le passé composé est au premier plan, c’est 
l’action principale; l’imparfait est à l’arrière-plan, c’est le décor. 

●​ Souvent, les étudiants de français pensent que la différence entre le passé composé et 
l’imparfait est une question de durée. Ils croient que le passé composé renvoie à une action 
courte et l’imparfait à une action longue. Mais c’est faux! Regardons la phrase suivante : 

J’ai fait des études pendant 10 ans. 

On voit très bien ici qu’on peut employer le passé composé pour une action qui a duré longtemps. 

Car le plus important, ce n’est pas la durée, mais la manière de voir l’action. Dans cet exemple, on 
regarde l’action dans son ensemble, du début à la fin. C’est une action accomplie, terminée, même si 
elle a duré 10 ans. 

●​ C’est pourquoi on peut, dans certains cas, employer aussi bien le passé composé que 
l’imparfait, mais avec une nuance de sens différente. Comparons les deux phrases suivantes: 

Dans ma jeunesse, j’ai fait beaucoup de sport. 

Dans ma jeunesse, je faisais beaucoup de sport. 

Dans la première phrase, on insiste sur le bilan. Le locuteur regarde cette période comme un tout déjà 
terminé. Il fait un constat global: cette phase de sa vie est finie et l’action est accomplie. 
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Dans la seconde phrase, on insiste davantage sur l’habitude. “Je faisais” décrit une action répétée 
dans le passé, sans mettre l’accent sur le début ni sur la fin. On se place à l’intérieur de la période 
pour en décrire le fonctionnement. 

Les deux phrases sont donc correctes, mais elles ne racontent pas le passé de la même manière. 

  

Pour des explications plus détaillées sur les temps du passé, je vous renvoie à cet article complet qui 
traite non seulement du passé composé et de l’imparfait, mais aussi du plus-que-parfait, du passé 
simple et du passé antérieur. 
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Mais quelle est donc la différence entre « je faisais » et « j’ai fait » ? C’est bien sûr le verbe « faire », conjugué à deux 

temps différents du passé. Mais quelle est donc la différence de sens ? Et surtout, comment utiliser correctement ces 

deux temps verbaux principaux du passé et ne plus jamais se tromper ? C’est ce que nous allons voir dans cette 

vidéo. Bienvenue sur Français avec Pierre. On commence ! 

Commençons par « j’ai fait ». Il s’agit du passé composé. On utilise le passé composé en français pour parler de faits 

précis ou d’actions qui sont terminées ou délimitées dans le temps et des actions qui sont plutôt vues, perçues 

comme un événement. Exemple :  

— Hier, j’ai fait du sport. 

— Ce matin, j’ai fait les courses. 

— La semaine dernière, j’ai fait une erreur. 

On sait quand est-ce que l’action s’est produite et on sait que c’est terminé. Le passé composé, c’est donc une action 

précise, terminée. 

Maintenant, voyons « je faisais ». Ici, il s’agit du temps verbal qu’on appelle l’imparfait en français. 

Alors, tout de suite, une petite note sur la prononciation, parce qu’il y a ici une exception importante à noter. AI en 

français, se prononce normalement soit É, soit È, mais jamais E. Pour la conjugaison du verbe « faire » à l’imparfait, 

ce AI de la racine se prononce E. Donc, on va dire : je faisais, tu faisais, il faisait, nous faisions, vous faisiez, ils 

faisaient. C’est important de le noter, car c’est quand même vraiment une grosse exception en français, c’est très 

rare. 

Et tant que je parle de la prononciation, sachez que normalement, la terminaison se prononce ouverte. Donc, on 

devrait dire… bien ouvert, mais souvent, les Français ont tendance à fermer, ça dépend des régions. Donc, vous 

pourriez entendre : je faisais ou je faisais. 

Alors, on utilise l’imparfait en français pour parler plutôt d’habitudes dans le passé, d’actions en cours de 

déroulement, de descriptions. Quand on parle du contexte, pour parler d’état physique ou psychologique. Exemple :  

— Quand j’étais enfant, je faisais beaucoup de sport. 

— À l’époque, je faisais des vidéos tous les jours. 

— Avant, je faisais ce travail. 

Vous voyez, on ne sait pas exactement quand ça commence et quand ça finit. L’imparfait, c’est donc une action non 

limitée, un décor, un contexte. 

Voici une astuce, une clé pour bien comprendre. Je vous propose, si vous vous doutez, de toujours vous poser cette 

question : Est-ce que je parle d’un événement ou d’un contexte ? Événement : passé composé ; contexte : imparfait. 

Une autre manière de bien comprendre, c’est de voir des phrases qui utilisent donc dans la même phrase les deux 

temps verbaux. Parce que là, on voit très bien la différence des deux temps verbaux. Donc, typique d’un roman, on 

pourrait avoir cette phrase : 
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— Nous étions au salon après le diner. On regardait la télévision quand, tout à coup, Jean est entré dans la pièce et a 

crié : « ils sont arrivés ! ». 

Analysons un peu cette phrase. Nous étions au salon, on regardait tranquillement la télévision. Il s’agit ici, bien 

évidemment, de l’imparfait. Pourquoi ? Parce que ce sont des descriptions. Il s’agit du contexte. On est dans 

l’ambiance, dans l’ambiance du film, du roman. Ensuite, Jean est entré dans la salle. Et là, on a un événement précis, 

un événement. Le passé composé va, dans ce cas-là, être utilisé pour l’action principale. Dans notre exemple, 

quelque chose se passe, quelque chose va interrompre le contexte, le décor. Et donc, bien évidemment, on utilise le 

passé composé. C’est exactement ça la logique du français et la logique de l’utilisation de ces deux temps verbaux qui 

se complètent. 

Enfin, pour vous aider encore et vous donner comme une image mentale, pensez à un film. L’imparfait, ça va être la 

caméra qui tourne, la caméra qui montre le décor, qui montre la scène, qui montre l’ambiance. La caméra qui filme la 

scène, c’est l’imparfait. Le passé composé, lui, va filmer l’événement, l’événement qui arrive parfois soudainement. 

Le décor, imparfait. L’action, passé composé. C’est un peu caricatural, mais ça permet de tout de suite comprendre et 

de se faire quand même une très bonne idée de la logique derrière le fonctionnement de ces deux temps verbaux. 

Voyons d’autres exemples. 

— Je faisais mes devoirs quand le téléphone a sonné. 

C’est exactement la même logique. Je pense que maintenant, vous comprenez.  

Et ce qui est très important, c’est que très souvent, on peut en fait utiliser l’un ou l’autre. Il est rare de voir des cas où 

un des temps verbaux est impossible. Voyons par exemple cette phrase simple : J’ai fait la cuisine. (passé composé) 

Rien que d’entendre cette phrase dans mon cerveau, déjà, je commence à faire des extrapolations. J’ai une logique, 

je comprends certaines choses. J’ai fait la cuisine pour moi. Eh bien, c’est fini et certainement que le repas est prêt. 

C’est un résultat possible, une interprétation. 

Alors que « je faisais la cuisine », dans ma tête, je vois la personne en train de faire la cuisine, l’action en cours. Et 

j’attends la suite. OK, je faisais la cuisine et quoi ? Et on attend quelque chose d’autre. On attend l’action principale. 

Je faisais la cuisine quand quelqu’un a sonné, par exemple.  

Exemple avec une habitude. 

— Tous les dimanches, je faisais du sport. 

Habitude, la période n’est pas très bien cloisonnée, on s’en fiche de savoir exactement quand est-ce que c’était : 

imparfait. 

— Dimanche dernier, j’ai fait du sport. 

Moment précis, action terminée : passé composé. 

Voyons une erreur classique. Les gens pensent souvent que passé composé est égal à une action courte. Et imparfait, 

action longue. C’est faux, il n’en est rien. Voyons un exemple, vous allez comprendre. 

— J’ai fait des études pendant 10 ans. 

Dix ans, c’est long, on est bien d’accord, mais c’est terminé. Je ne fais plus d’études. Donc, passé composé, 

obligatoire. Ici, on comprend bien dans cet exemple que ce n’est pas la durée qui compte. Le choix du passé composé 

n’est absolument pas dicté par le fait que l’action se déroule sur une longue période. Non ! Mais c’est dicté par le fait 

que l’action est terminée. Je n’étudie plus aujourd’hui. 

Voyons maintenant une phrase qui peut poser problème. Faisons un petit exercice. Quelle est la phrase correcte ?  
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— Dans ma jeunesse, j’ai fait / je faisais beaucoup de sport. 

Alors ? Les deux sont possibles, mais avec une nuance de sens. On pourra ainsi dire : Dans ma jeunesse, j’ai fait 

beaucoup de sport. Parce que c’est terminé. Mais on peut dire aussi : Dans ma jeunesse, je faisais beaucoup de sport. 

Ici, on ne va pas insister sur le fait que c’est terminé, mais on va plutôt vouloir exprimer l’action comme le décor, la 

description. Donc, vous voyez, les deux sont tout à fait possibles, mais la sensation qu’on a n’est pas la même. On ne 

veut pas transmettre ou insister sur la même information. 

Allez, un petit test, voyons si vous avez bien compris. Par exemple, dans cette simple phrase : 

— Hier, j’ai fait / je faisais mes courses. 

La phrase s’arrête là, on est bien d’accord. Il y a un point et c’est fini. Quelle option vous préférez ? La bonne option 

ici, c’est : Hier, j’ai fait mes courses.  

Premièrement, c’est terminé. Ensuite, on a utilisé « hier ». Ça ne veut pas dire qu’on ne peut pas utiliser l’imparfait 

avec « hier », mais on voit qu’on veut borner l’action dans une période. Donc, la bonne réponse, c’est le passé 

composé : Hier, j’ai fait mes courses. D’accord ? 

On aurait pu utiliser l’imparfait, mais il faudrait que la phrase continue. Par exemple : Hier, je faisais mes courses. 

Quand soudainement, mon téléphone a sonné, c’était le médecin qui m’annonçait une bonne nouvelle. 

Mais ici, si on n’a rien de plus, ce serait étrange de dire : Hier, je faisais mes courses. C’est bizarre ! Parce que si vous 

dites juste : Hier, j’ai fait mes courses. Vous voulez insister sur l’action en soi, sur l’événement. Et en plus, vous voulez 

bien marquer que c’est terminé. Et peut-être même que vous voulez insister sur le fait que c’était hier. Alors que 

quand vous dites : Hier, je faisais mes courses quand soudainement, il s’est passé ça. Finalement, là, le « hier », c’est 

juste pour situer, mais vous insistez moins sur le fait que c’est terminé. Vous insistez moins sur le fait que vous faisiez 

vos courses. Ça, ça fait partie du décor pour surtout, après, parler de l’action principale.  

— Hier, je faisais mes courses. Je t’explique un peu la situation, le décor. Et maintenant, on va parler de la chose la 

plus importante. Quand tout à coup, le téléphone a sonné et le médecin m’a annoncé cette magnifique nouvelle, je 

n’étais plus malade. 

Allez, un résumé ultra simple pour terminer. 

Passé composé : événement, action terminée, moment précis, ce qui fait avancer l’histoire. Imparfait : contexte, 

description, habitude, action en cours dans le passé. 

Si vous avez aimé cette explication, n’hésitez pas à mettre un j’aime à la vidéo. Si vous avez des remarques 

intéressantes pour faire avancer encore plus les choses, mettez-les dans les commentaires. Et puis, si vous voulez 

aller plus loin, n’hésitez pas. J’ai créé un cours totalement gratuit pour vous où je vous accompagne pour progresser 

en français. On en a créé un pour les débutants et un autre pour les intermédiaires avancés. Donc, profitez-en, c’est 

totalement gratuit. Je vous rappelle aussi que dans toutes nos vidéos, vous trouverez une fiche PDF qui résume tout 

cela. Tous les liens sont bien évidemment dans la description. Je vous embrasse très fort, prenez bien soin de vous et 

on se retrouve dans une prochaine vidéo. À bientôt. 
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